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L’ANCA réalisera d’avril à mai 2004
son exposition sur la nature en ville et
ses 15 ans d’action dans l’Est parisien.
L’exposition se tiendra au Moulin de
Montfermeil. L’entrée sera libre et
gratuite tous les jours, pendant
l’ouverture du parc.

Une Grande Journée Portes Ouvertes
est prévue le samedi 24 avril de 10 h
à 17 h avec animation autour de la

découverte de la pelouse calcaire et
de l’exposition, par les adhérents de
l’ANCA.
Pour préparer la médiatisation de notre
exposition et sa Grande Journée
Portes Ouvertes, les adhérents de
l’ANCA pourront tenir un stand au
magasin Nature & Découvertes de
Rosny 2 le samedi 17 avril 2004
de 10 h à 17 h.

N’hésitez pas à vous inscrire en tant
qu’animateur auprès des membres du
Conseil d’Administration ou auprès d’
Yves au local (01.43.09.19.69.).
Sinon, RDV au Moulin, Parc Jean-
Pierre Jousseaume à Montfermeil.
De Paris, RER E direction Chelles,
arrêt gare du Raincy-Villemomble-
Montfermeil puis bus 601 AB, arrêt
Hôpital de Montfermeil puis prendre
rue des Moulins jusqu’au Moulin.

Quelques dates à retenir pour le printemps 2004
Exposition sur la Nature en Ville

Chantiers pour la création
du refuge écologique des
Murs à Pêches de
Montreuil.

L’ANCA s’est vu attribuer par la Mairie
de Montreuil, une parcelle des Murs à
Pêches pour y réaliser un refuge
naturel.
L’association propose de créer divers
petits aménagements pour la faune et
la flore, dont la création d’une mare et
d’une prairie à papillons.

Samedi 10 avril 2004 de 14 h à 17 h
Mercredi 14 avril 2004 
(vacances scolaires) de 14 h à 17 h
Prendre des vêtements de chantier.
RDV 13 h 45 à l’arrêt de bus 122 Parc
Montreau, bd Théophile Sueur à
Montreuil.

Pour venir de Paris, prendre métro
Mairie de Montreuil puis bus 122
direction gare de Val de Fontenay Arrêt
Parc Montreau.

Chantier d’entretien de la
zone écologique du
Sempin

Situé au pied du Moulin de
Montfermeil, la zone écologique du
Sempin abrite une pelouse calcaire
remarquable.
Nous réaliserons de petits
aménagements tel que des refuges à
insectes en créant des petits tas de
bois à proximité de la pelouse. Enfin,
nous vérifierons l’état global de la zone
et nous retirerons d’éventuels déchets.

Samedi 22 mai 2004 de 14 h à 17 h

RDV à 13 h 45 au Moulin, Parc Jean-
Pierre Jousseaume à Montfermeil

De Paris, RER E direction Chelles,
arrêt gare du Raincy-Villemomble-
Montfermeil puis bus 601 AB, arrêt
Hôpital de Montfermeil puis prendre
rue des Moulins jusqu’au Moulin.

Chantiers Nature

Parc National Forestier de Sevran

Mercredi 21 avril 2004 (vacances
scolaires) de 14 h à 17 h.
Découverte de la faune et de la flore du
Parc National Forestier de Sevran.
Parcours dans la forêt en observant le
déroulement du printemps sur les
arbres, les oiseaux et les premiers
insectes.
RDV Gare du Vert Galant à 13 h 45
Pour venir de Paris, prendre RER B
direction Dammartin puis arrêt Gare du
Vert Galant.

Appel aux candidats pour animer
une sortie cet hiver !

Quelques dates de chantiers et de
sorties le week-end peuvent être
retenues cet hiver pour la période
décembre/Février.

Nous recherchons des animateurs
parmi les adhérents.

Si vous souhaitez animer une sortie
naturaliste cet hiver, contactez Yves au
local !

Les sorties
naturalistes

LES AMIS NATURALISTES DES COTEAUX D’AVRON (ANCA)
ÉTUDE ET PROTECTION DE LA FAUNE & DE LA FLORE
31 bis, Rue Edgard Quinet - 93360 NEUILLY-PLAISANCE

Tél/Fax : 01 43 09 19 69 - E-mail : association.anca@free.fr

http://perso.magic.fr/anca/
ASSOCIATION DE LOI 1901 AGRÉÉE AUX TITRES DU CODE DE L'URBANISME 
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ANCA NOUVELLES
ASSOCIATION D’ÉTUDE ET DE PROTECTION DE LA NATURE EN SEINE SAINT-DENIS

Annie PITOLET
ÉDITORIAL
Pas de vacances pour notre association, la fin du
printemps et l’été sont des saisons où l’activité
des vignerons et des apiculteurs est maximale.
Les Naturalistes ne chôment pas non plus et de
grands projets sont en train de s’élaborer et de
prendre forme.
Le résultat de nos efforts est tout proche pour
certains, notamment pour la convention en cours
d’élaboration avec le Conseil Général sur une
étude portant sur trois ans, étude qui concerne
les batraciens et les reptiles sur tout le
département et dont le recensement et le suivi
n’ont jamais été faits globalement à ce jour.
Ceci nous ouvre la perspective, grâce aux
subventions, d’employer un permanent à temps
complet qui oeuvrera sous la direction de Loïc
Lelardoux, initiateur principal de ce projet et qui
a décidé de se consacrer entièrement à l’ANCA.
D’autre part, le Conseil Général nous a sollicités
pour participer à la construction d’un dossier
destiné à NATURA 2000. Il s’agit de faire le
recensement de toutes les
espèces faunistiques et floristiques
protégées à l’échelon européen,
ainsi que les sites qui méritent
d’être pris en compte dans la
protection de la nature en Seine
Saint-Denis. Ceci peut paraître
dérisoire si nous comparons notre
département à la Camargue ou au
Parc de la Vanoise !
Mais là se trouve justement
l’idée novatrice : 
« montrer qu’en milieu urbain, la
nature est présente, riche et
diverse ».

Ce travail se fait en collaboration avec le
Département, le Muséum d’Histoire Naturelle et
les associations telles le CORIF, la LPO (ligue de
protection des oiseaux), ENVIRONNEMENT 93
qui regroupe diverses associations et dont nous
faisons désormais partie.
Nous sommes également concernés par le projet
de la prolongation de l’A103 qui a ressurgi d’un
fond de tiroir et qui risque de mettre en péril toute
une partie encore naturelle de l’est de notre
département, en particulier la Plaine de Rosny,
les Coteaux Nord d’Avron jusqu’à la Haute Ile à
Neuilly sur Marne.
Comme vous pouvez le constater, l’ANCA est
une association qui vit, pleine de dynamisme et
qui s’engage à fond pour que notre région puisse
conserver, protéger et gérer de façon intelligente,
tous les espaces naturels dont elle est plus riche
qu’on pourrait le penser.

Au mois de mai, notre ami
Jacques HENNION nous a
quittés. Depuis de nombreuses
années, il était un fidèle de notre
association et beaucoup d’entre
vous l’ont connu. 
Il avait des mains et surtout un
cœur en or. Toujours présent
quand nous avions besoin de lui,
il était un passionné d’apiculture.
Il réparait, rénovait le matériel,
savait résoudre tous nos
problèmes techniques et avec son

esprit ingénieux, il a créé et
fabriqué un outillage pratique qui
a grandement facilité certaines
tâches, comme la mise en pots du
miel par exemple. Ses inventions
étaient géniales et chaque fois
que nous utilisons un objet sorti
de ses mains, il y a toujours
quelqu’un pour parler de lui. Nous
l’aimions bien notre « Amiral »
avec sa gentillesse, son humour
et il nous manque.

Annie Pitolet
Hommage

ANCA NOUVELLES

Octobre - Novembre 2003
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RECOLTE DE MIEL 2003
Annie Pitolet

Celle-ci a été plus
abondante que l’an
passé mais nous
avions tout mis en
œuvre pour cela. Nous
avons en effet investi
dans de nouvelles
ruches, matériel et
produits sanitaires
divers et suivi de près
l’état de santé de notre
« cheptel » tout au long
de la saison.
Malgré tout, comme
tout le secteur
apiculture en France, nos colonies ont
été touchées et souffrent de
l’inconscience de certains agriculteurs
qui utilisent des produits qui
participent à la diminution inquiétante
des hyménoptères.
Einstein a prédit la fin de vie de
l’humain, quatre ans après la
disparition définitive des abeilles,
cela laisse rêveur… !

Heureusement, nous n’en sommes
pas encore là et cette année encore,
nous tenons à votre disposition un
miel délicieux.
La mairie nous a commandé 1.000
petits pots destinés aux colis des
Anciens.

JOURNEES 
DU PATRIMOINE 
Comme l’an passé, nous avons
tenu un stand très représentatif de
nos activités, à la Ferme
Pédagogique de Rosny sous Bois.
Cette manifestation réunit entre
autre, tout ce qui concerne la
nature et nous avons eu
beaucoup de visiteurs. 
Tout en expliquant ce qu’était
l’ANCA aux nombreuses
personnes intéressées, nous leur
avons vendu vin et miel, dont
certains nous redemandent.
Nombres d’adhérents de l’Anca
ont aidé à la tenue de ce stand
tout au long de ces deux journées
et je tiens à les remercier de leur
efficace participation et du cœur
qu’ils ont mis à faire connaître
notre belle association.

L’ANCA, dans l’optique de protéger
et développer la biodiversité des
milieux humides (mares, étangs,
rivières, etc…), a proposé au Conseil
Général de réaliser une étude
concernant l’ensemble des
batraciens et reptiles du
département.
Dans ce contexte, l’association a pu
créer un emploi d’animateur (en
Contrat Initiative Emploi) chargé de
la protection de la nature, qui aura
pour tâche de mener à bien cette
action, sous la responsabilité du chef
de projet (Loïc, administrateur).
Ce poste a été attribué depuis le 1er

octobre, à Yves Bourgne, 32 ans,
titulaire d’une Maîtrise en biologie et
ayant une bonne connaissance des
batraciens. Ses actions consisteront
à établir un atlas de répartition des
amphibiens et reptiles du
département et à conseiller les
gestionnaires (publics ou privés) sur
les orientations à suivre pour
protéger les zones humides. Il aura
également en charge des actions
d’éducation à l’environnement
(sorties et chantiers nature)
notamment auprès des scolaires,
afin de développer l’écocitoyenneté
et une meilleure connaissance de

ces biotopes fragiles et menacés.
A terme, il pourra être amené à
encadrer des équipes d’entretien des
mares et à former les personnels des
sites concernés (espaces verts,
agents ONF, etc) sur les méthodes à
suivre.

Tout concours est le bienvenu, aussi,
n’hésitez pas à contacter Yves au
local de l’ANCA (01 43 09 19 69) si
vous désirez participer au
programme (Inventaires faunistiques
et floristiques, sorties, chantiers…).

PRESENTATION DU NOUVEAU POSTE D’ANIMATEUR CHARGE
DE LA PROTECTION DU PATRIMOINE NATUREL

Loic LELARDOUX - Yves BOURGNE

Pour les fêtes de fin d’année
vin des Coteaux d’Avron 5euros & miel des Coteaux d’Avron 4euros
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VENDANGES 2003
Annie Pitolet

Le 14 septembre, par une magnifique
journée encore estivale, nous nous
sommes retrouvés avec nos
sécateurs, nos paniers, pleins
d’enthousiasme, pour les vendanges,
apothéose d’une saison de travail.
Cette année, c’est avec trois
semaines d’avance que nous avons
du récolter le raisin qui était superbe,
à maturité totale mais hélas pas aussi
abondant que nous l’espérions.
En effet, les gelées tardives ont
touché nombre de bourgeons, mais le
pire a été la canicule. Bien que nous
n’ayons pratiquement pas effeuillé,
toutes les grappes que le soleil
pouvait atteindre de ses rayons
brûlants ont été totalement
desséchées.
Les oiseaux ont été plus prompts que
nous a constater la véraison et se
sont jetés goulûment sur les grains
gorgés de suc nourrissant et
désaltérant après la période de

disette qu’ils ont connu tout au long
de cet été. Nous avons en
catastrophe posé les filets, à leur
grande déception.
Il y a eu beaucoup de monde le jour
des vendanges en plus de notre
équipe. Les enfants, heureux de
découvrir cette activité, y ont participé
avec passion.
Notre Maire, Christian Demuynck, est
venu partager un moment avec nous
avec quelques membres de Conseil
Municipal. Françoise nous avait
concocté une pause café qui a été
très appréciée.
Seule ombre au tableau, la faible
quantité de raisin, qui ne nous
donnera que 50 litres de vin au lieu
des 200 auxquels nous sommes
accoutumés, mais nous nous y
attendions.
La qualité, elle, a dépassé nos
espérances et le vin va titrer 13°4, ce
qui est vraiment exceptionnel !

Après un agréable repas pris dans le
jardin de notre ami Jean Fuchs, dont
nous squattons régulièrement maison
et jardin pour nos activités tant
apicoles que vinicoles, nous avons
commencé le foulage et le pressage
des superbes grappes.
Afin de retrouver les coutumes
anciennes, nous avons foulé le raisin
aux pieds et les enfants ont été ravis
de découvrir ces gestes ancestraux.
La fermentation du jus a commencé
spontanément, sous le regard vigilant
de notre Maître Vigneron, Alain
Moine, alchimiste sur qui repose
toute la responsabilité de la qualité du
crû qui sortira de la cuve au printemps
prochain. Nous participons bien sûr à
toutes les opérations de soutirage
destinées à purifier le vin
nouveau….que nous ne manquons
pas de tester à chaque opération… !

vendanges 2003 vendanges 2003

vendanges 2003 vendanges 2003

vendanges 2003 vendanges 2003

vendanges 2003 vendanges 2003



En revenant du forum de la
Biodiversité (sept 2003), du parc de
la Bergère à Paris la Villette. J’ai vu
des cératophyles qui flottaient dans
le canal, quelques fenouils et
ballotes sur le talus du métro et un
beau vieux lyciet sur le talus du pont.
Plus loin (après le pont SNCF de
Paris Est) sur un vieux chemin de
halage sableux : Centaurée
maculée, Gallium sp. (xérique),
carex sp., Potentilla verna,
Vergerette acre (rabougris),
Potentille argentée également
vipérine, luzernes, lotier achillée.
Talus aride SNCF : coronille
bigarrée, Vergerette acre, 
1 chénopode ambrosioides.
Quai pavé : plantain cerf, Lepidium
sp. Herniaire lisse.
Devant un entrepot (haie de friches):
pourpier, 1 datura, Ballote, 2-3
ombelliféres étranges (Peucedanum
cervaria ??), Lepidium graminifolium,
etc...
Armoise verlotiorum (talus route du
pont).
Puis quais pavés mais propres:
Rue des murailles (fougère),
scolopendre(1), scutellaire, chanvre
d'eau, 1 chénopode ambrosioide,
capillaire(R), Epiaire des Marais
capillaire(*), Orpin sp.(1) (dasyphyllum
? album ?).
Pont (mairie) : Gaillet des marais (1).
Autre rive : nombreuses fougères
scolopendre(**), cymbalaire,polypode(**),
capillaire, Rue des murailles(**).
Sorte de paquerette fine rosée
(naturalisée ?) (2) Sauge des Bois (1)
Le long des quais/entrepots:
nombreux rejets de platanes, aulnes,
scutellaire, chanvre d'eau, patience
d'eau, plante à feuilles "en dents de
scie" (1), laiterons des marais (8).

Arrivé au quai de la cité de la Vilette
en pale-planches et bétons : c’est le
désert biologique !!

Le chénopode à feuilles
d'Ambroisie (ou Thé du Mexique,
Chénopode ambroisie), Famille
Chénopodiacées
Vermifuge, tonique et stomachique
Les graines sont prises trois jours de
suite contre les vers. 
Les feuilles sont également utilisées
de la même façon. 
L'huile essentielle très puissante, doit
être manipulée avec précaution.
Pan Tropicale, serait également
utilisée par les peuples d'Amérique
Centrale comme condiment. Elle
s'est acclimatée ailleurs dans le
Monde et ainsi fait partie des
espèces "ne se trouvant que dans la
petite couronne" selon le
Conservatoire Botanique IDF.
Ce chénopode a des feuilles lobées
contrairement au chénopode blanc
(le plus commun).
On pourrait l'appeler "Chénopode à
feuilles de chênes" il est souvent
rosâtre, notamment les graines.
Dans le Midi on le trouve aussi dans
des décombres du littoral avec le
tlaspi/alysson blanc et le cornichon
méridional (tous jadis trouvés aux
Coteaux).
Il se trouve encore à Paris (Bord de
Seine à Bercy), Neuilly-Plaisance et
Gournay (Marne) au canal St-Denis
et de l'Ourcq, toujours sur les
parapets des quais ou les talus
sableux, au soleil et au chaud.

Balades Naturalistes
Alain Thellier
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Vergerette âcre

Laiteron des MaraisÉpiaire des Marais

Chenopode ambroisie

Rue des Murailles
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Depuis mon bureau (Rue de Bercy à
Bastille) je vois les cormorans passer
le "col" des immeubles pour aller du
port de l'Arsenal à la Seine. Le
rouge-queue noir a chanté tout l'été
sur le toit. Un faucon crécerelle
passe et essaye de nicher sur
l'immeuble OTH.
Un matin, j'entends un cri
d'oiseau bizarre (métro
quai de la Rapée) un
groupe de mouettes suit et
houspille un gros oiseau
au dessus des tilleuls, un
héron cendré à Paris
12ème !
Celui ci passe parfois la
nuit sur les quais flottants
du Port selon les plaisanciers.
Sur ces quais encore une plante
étrange, peut être la Senebière
dydyme (sur la Seine au niveau de la
Bièvre également).
L'amélioration de la qualité
(transparence) de l'eau permet
désormais à Paris la vie de plantes
aquatiques enracinées au fond :
myriophylles (et carpes) du Port de
l'Arsenal.
Banc de plantes indéterminées "en
lanières" en aval du Pont-Neuf et
accompagnés de Nénuphars jaunes

qui arrivent même à fleurir dans la
Seine au ponts de Sully et St Louis.
Une curiosité également,
l'hydrocotile dans les gazons de
l'Hopital Lariboisisière, elle se trouve
également dans les jardins de Notre-
Dame selon le Conservatoire

Botanique IDF.
Cette rare et
curieuse plante
à feuilles rondes
des pelouses
mouillées ne
m'était connue
qu’auprès d'une
mare (vers la
RN) de la Forêt
de Sénart.

Rue Ordener, les verdiers et les
chardonnerets nichent et
s'alimentent sur les talus SNCF de la
gare du Nord et de l'Est. On trouve
encore quelques espèces de
fougères à Paris notamment la
fougère mâle, le polypode, le
scolopendre, le capillaire et la Rue
des murailles.
Ces trois dernières espèces
existaient en nombre au bord du
Canal à Laumière vers 1990.

La rue des murailles arrive, elle, à
survivre dans les plus infimes
fissures des murs calcaires : Rue
d'Avron sous la petite ceinture, quais
de Seine, square des Arènes de
Lutèce et même sur le mur pourtant
si aride des Tuileries.

En me promenant à Bercy
où il existe désormais un
Parc avec des Lacs et
Mares, j’ai vu une mouette
voler avec un truc orange
dans le bec en me disant :
"les mouettes bouffent
n'importe quoi, même les
emballages en plastique"
En fait ; c'était un poisson
rouge !!!

Selon les habitués, les mouettes
attendent que les gens donnent du
pain au canards et… aux poissons
rouges, puis les pêchent !
Le jeune héron du début étais là,
paisible dans sa mare à dix mètres
des Businessmen mangeant leur
sandwiches à midi. Il parait qu'il se
réfugie juste sur le toit du vieux
pavillon quand vraiment trop de
monde est là... 

Le Naturalistes à Paris
Alain Thellier

capillaire hydrocotile
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Au cours de cet été pas comme les
autres, j’ai passé mes vacances
dans mon jardin. J’ai décidé d’en
faire une aventure et d’ouvrir tout
grands mes yeux, mes oreilles…et
mon cœur à la nature qui m’entoure.
J’aime la chaleur et si j’en ai connu
de très grandes sous d’autres
latitudes, je ne me souviens pas
d’avoir vécu un été aussi torride
dans notre village d’Avron.
Apparemment, la faune et la flore
non plus, aussi ai-je pensé qu’il
serait bien de créer une oasis en
arrosant pelouse et massifs de
fleurs, et en empêchant ma mare de
s’assécher.
Les oiseaux et les insectes ont du se
passer le mot et j’ai été
l’organisatrice involontaire, la
spectatrice émerveillée d’un vrai
festival autant diurne que nocturne,
comme toute rave party digne de ce
nom.
La chaleur m’a fait fuir ma chambre
et c’est à la belle étoile que j’ai passé
mes nuits.
Je vais essayer de vous faire
partager cet été pas comme les
autres.
Tôt le matin, dans une agréable et
relative fraîcheur, j’étais réveillée par
un concert symphonique et immobile
dans mon sac de couchage j’ai pu
observer et écouter l’éveil de la vie.
Les bruits humains, surtout le week-
end étaient rares et lointains et
j’avais vraiment l’impression d’être à
la campagne d’autant que les
oiseaux s’en donnaient à cœur joie
au cours de leur aubade. Pivert, pic
épeiche et pic épeichette marquaient
le tempo de leur bec en cherchant
leur pitance sur le tronc et les
branches de mes vieux fruitiers
jamais traités.

Mésanges, fauvettes, moineaux,
étourneaux, merles, s’égosillaient en
prenant leur repas matinal dans mon
mirabellier, entre autre. Mais le
chant le plus beau était bien celui de
la grive musicienne qui composait
sans se lasser sur des thèmes
aussi variés que mélodieux.
La police était faite par les corneilles,
les pies et les geais qui affirmaient
avec des cris gutturaux leur autorité.
La chaleur montant, le silence
s’installait et un des seuls points
d’agitation était ma mare où les
pigeons ramiers venaient se
désaltérer avec leurs petits
compagnons.
Les sauterelles vertes sautillaient
dans l’herbe dans l’air brasillant. 
Sur une dalle, j’ai mis chaque jour de
la cire gorgée de miel, résidu de
l’extraction de celui-ci.
Là, j’ai pu assister à un spectacle
étonnant et très œcuménique car les
centaines d’abeilles qui venaient
récupérer le fruit de leur travail que
nous leur avions pillé, faisaient très
bon ménage avec les guêpes, les
mouches, les fourmis et autres
insectes attirés par ce festin. 

Dans la soirée, lorsque le gros de la
chaleur commençait à tomber, je
mettais en marche un jet d’eau en
éventail sous lequel les oiseaux
venaient prendre leur douche et
s’ébattre. Leur bien-être  faisait
plaisir à voir.
Lorsque la nuit tombait, le silence se
faisait, troublé seulement par le
bruit soyeux du vol des chauves-
souris pipistrelles et le bruissement
des lucanes.
Le concert nocturne était assuré par
la chouette hulotte et les crapauds
accoucheurs qui n’arrêtaient pas de
lancer leur chant d’amour pour
attirer leurs belles, cependant que la
lune montait dans le ciel et que les
étoiles scintillaient sur le magnifique
et immense plafond de ma chambre
estivale.
J’ai même eu la chance de voir vers
quatre heures du matin, Mars dans
toute sa splendeur, Mars qui n’a pas
été aussi proche de la terre depuis
60.000 ans.
Voilà comment on peut vivre une
Rave Party au Plateau d’Avron lors
d’une canicule que nous ne serons
pas prêts d’oublier ! 

Annie Pitolet
RAVE PARTY DANS MON JARDIN
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NEUILLY/MARNE
Jean-Pierre Jurado

Nous avons vu un couple d'écureuils
qui se poursuivaient dans les hautes
branches duparc de l'Hopital de Ville-
Evrard.
Ainsi que deux hérons qui se
disputaient une couleuvre morte. Les
hérons s'enfuient abandonnant leur
proie, une couleuvre grise d'un métre
en partie déchiquetée. Elle avait
dans son estomac un crapaud
commun (nos photos). Identifiée à tort
comme couleuvre vipérine, il
s'agissait bien d'une couleuvre à
collier mais grise avec juste un collier
noir peu marqué.

BREVES BOTANIQUES
D'AILLEURS :
La molène sinuée (méridionale) un
Bouillon Blanc à feuilles lobées et
duveteuses au Port de Bonneuil vers le
quai à containers.

Bois-Joli, 8 pieds à
Chalifer(77) petits
arbustes des bois
de montagne, très
rares et protégé en
IDF.

BREVES BOTANIQUES 
DU COTEAU :
Quelques plantes rares :
Sur la Plaine de Rosny par Bruno
Macé : Iris fétide et Scolyme
d'Espagne, un chardon jaune
méridional, peut-être échappé des
jardins des émmigrés espagnols.
Sur la Plaine de Rosny, vu par Alain
THellier : Vergerette acre et un genre
de mini-aster des sols arides et
absinthe, cette fois de belles touffes au
pâturage du centre équestre.

BRÈVES BOTANIQUES
Alain Thellier

Molene sinuéeScolyme d’Espagne

Absinthe

Vergerette âcre


